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��  « Ne vous inquiétez pas » (10.22) Jésus recommandait à ses disciples 

de ne pas avoir peur des circonstances difficiles qu’ils auraient à 

affronter. Ils seraient amenés à témoigner devant des gouverneurs et 
des rois. « Mais quand on vous livrera, ne vous inquiétez ni de la 
manière dont vous parlerez ni de ce que vous direz » (Mt 10.19).  

��  Ai-je conscience que je suis envoyé par Jésus, et que ma vie est entre 

ses mains ? Les promesses de Jésus modèrent-elles mes inquiétudes ? 

��  Comment fortifier ma vie spirituelle de façon à persévérer dans la foi 
en des moments difficiles ? 

��  Comment est-ce que je réagis lorsqu’on ne veut pas du message que 
j’apporte ? 

La conformité au Maître : 10.24-25.  

Considérons le plan du chapitre 10 : 

A. Proclamation de paix - jugement des villes qui  n’accueillent pas  (10.5-
15) 

     B. Persécutions  promises et avènement du Fils de l’homme (10. 16-23) 

C. Conformité disciple/serviteur à son Maître/Seigneur (10.24-25) 

    B’. Persécutions à ne  pas craindre et assurance auprès du Père (10.26-

33) 

A’. La paix ou le glaive, et la récompense de l’accueil (10.34-42) 

Le centre de cet ensemble (v.24-25) insiste sur la conformité du disciple à 
son maître. Cette relation unique qui lie le disciple au Maître fonde le 
radicalisme de l’engagement apostolique. Il donne une vue d’ensemble 
des conditions des disciples : le don total à la personne de Jésus. Le 

disciple ne peut s’attendre à être traité mieux que le maître.  

A l’exigence radicale  correspond la promesse, radicale aussi : Jésus consi-
dérera ce qui est fait à un de ses employés comme fait à lui-même (v.40-42). 

 

��  En quoi suis-je prêt à conformer ma vie en tout point à celle de Jésus ?  

 

« Vous aurez des tribulations dans le monde ; mais prenez courage, j’ai 
vaincu le monde »  (Jean 16.33) 

missionnaires 5                                                                                                     Jacques Rase 1 

Matthieu 10 : Jésus et ses disciples 
��            

 

Jésus vient sur terre pour apporter aux hommes le 
salut et l’espérance. Cette bonne nouvelle doit être 

portée jusqu’aux extrémités de la terre (Matt 28.19-
20). Il va donc préparer des messagers à cette tâche 
immense.  

Dès Matt 4.17-22, les premiers disciples sont appelés. 
Pour ceux-ci commence une nouvelle vie, l’avenir 
sera différent de ce qu’ils avaient imaginé jusque là. 

C’est à eux et à la fou le que Jésus adresse le premier 
discours mentionné par Matthieu : le sermon sur la 
montagne. D’emblée, Jésus définit leur mission dans le monde : « vous êtes 
le sel de la terre…. Vous êtes la lumière du monde » (5.13-16). 

Il n’y a donc pas de délai entre leur appel et le départ de leur mission. Ils 

doivent ETRE sel et lumière. Ils sont appelés à donner goût à la vie aux 
personnes qu’ils côtoient. 

Maintenant que l’objectif est fixé, les disciples entrent en apprentissage, 
en suivant le Maître, en s’imprégnant de son dire, de son faire et de sa 
manière d’être.  

��  En quoi le fait de devenir disciple a-t-il changé ma vie ?   

��  Ai-je conscience d’être devenu automatiquement témoin, sel de la 
terre et lumière du monde ? 

 

L’envoi missionnaire : Matt 10.1-10. 

Ici, les disciples abordent une autre phase de leur formation : l’envoi direct 

en mission, sur le terrain. Ils deviendront les témoins de la bonne nouvelle 
du Royaume. 

Dans son 2e grand discours, Jésus leur donne un ordre de mission, des 
recommandations, des conseils et des encouragements. Il  répond à une 
série de questions : Où aller ? Qui contacter ? Quel message apporter 
(spirituel et matériel) ? 

 
Ce texte nous parle aussi du regard que porte Jésus sur notre mission de 
témoin. 

5555    
du du du du 27 juillet27 juillet27 juillet27 juillet    

au 2 aoau 2 aoau 2 aoau 2 aoûtûtûtût    
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Soulignons quelques éléments du texte :  
 

��  Aucun motif apparent ne justifie le choix de 
ces 12 hommes, dont certains sont nommés 
pour la seule fois dans le NT. En effet, le rôle 
ultérieur de plus de la moitié des apôtres  est 
parfaitement inconnu. L’intérêt ne réside pas 

dans la qualité des hommes qui composent 
cette équipe, mais dans le fait qu’ils ont été 
choisis par Jésus 

��  C’est Dieu qui a l’initiative de la mission : il faut le prier d’envoyer (9.38). 
Les disciples sont choisis gratuitement, non en fonction de leurs mérites. 
C’est Jésus qui les équipe pour leur mission. Il leur donne le « pouvoir »  

de prêcher et de guérir en son nom. Ils ne peuvent rien par eux-
mêmes, ils ne peuvent donner que ce qu’ils ont reçu.  

 

��  Qu’est-ce qui me qualifie pour être choisi comme disciple ?  

��  Ai-je conscience qu’il y a « trop peu d’ouvriers » et que Dieu compte 
sur moi ?  

��  Ne suis-je pas trop souvent au SMIC (Service Minimum d’Investissement 
Chrétien) ? 

 Le message est clair : « le royaume de Dieu s’est approché ». Il s’agit de 
partager une bonne nouvelle, non de prêcher des doctrines ou le 
rattachement à une église. L’objectif n’est pas de créer un groupe, mais 
d’amener les gens à changer de perspective de vie.   

��  Les recommandations des v.7-8 soulignent le caractère gratuit de la 
mission. La venue doit être proclamée en parole (v.7) et en actes. 
Pour Jésus, la bonne nouvelle touche l’être tout entier. Les envoyés 
doivent être attentifs à la personne et à tous ses besoins, aussi bien 
physiques que spirituels. Ils sont appelés à une action concrète pour 
soulager les maux de ceux qu’ils rencontrent. Le règne de Dieu vient 
avec puissance, et celle-ci se manifeste dans l’esprit, l’âme et le corps.  

��  Jésus exige de ses premiers missionnaires un dépouillement radical. 
C’est en « pauvre » que le disciple de Jésus doit se présenter chez 
ceux qu’il évangélise, revêtu de la seule puissance de Dieu. L’Eglise est 
messagère d’un salut gratuit, et n’a pas à rechercher la sécurité et la 
stabilité : ils doivent se contenter de l’hospitalité et de la nourriture 
offertes par ceux auxquels ils s’adressent 
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��  Quel est le type de message que je délivre ? Ce que j’apporte est-il 

une « bonne nouvelle » ou un fardeau supplémentaire sur les épaules ? 

��  Mon objectif est-il de joindre des gens à un groupe ou de leur donner 
une nouvelle perspective de vie ? 

��  Suis-je conscient que mon message n’est pas que spirituel ? Dans 
quelle mesure suis-je engagé auprès des personnes pour les aider dans 

toutes leurs difficultés ? 

��  Suis-je prêt à les aider, même si elles ne sont pas réceptives au 
message spirituel ? Quand l’ai-je fait pour la dernière fois ? 

��  Comment puis-je être efficace et créatif dans mon approche des 
autres ? 

 

Les difficultés liées à la mission : 10.11-42 

La plus grande partie du discours de Jésus est consacré aux difficultés que 
les envoyés vont rencontrer. Jésus n’a aucune illusion sur la jungle qu’est le 
monde. Il le sait cruel et violent. Il ne cherche pas à cacher ce fait à ses 
disciples. Celui qui s’engage sait à quoi s’attendre : persécutions, luttes 
fratricides, haine et divisions familiales… Jésus prépare ceux qui veulent le 
suivre aux luttes auxquelles ils vont être exposés, mais il les encourage 

également.  

��  Relisez les versets 11-42 en notant les différents obstacles 
mentionnés. Dressez également une liste des encouragements de 
Jésus.  

��  Quels enseignements puis-je en tirer dans le contexte actuel ? 

��  Quelle est la promesse qui m’encourage le plus dans ce passage ? 
De quelles occasions et de quelles promesses est-ce que je ne 
profite pas encore pleinement ? 

 

��  « Je vous envoie » (v.16).  C’est le fondement du ministère du témoin. 

 Parce que Jésus envoie, les brebis peuvent aller au milieu des loups 
autrement que dans l’inquiétude et dans l’épouvante. La prédication 
du Royaume soulèvera des tempêtes.  L’Evangile remet en question  

tout ce à quoi s’attachent et se cramponnent l’esprit et le cœur.  Mais 
les brebis ne sont plus perdues, mais savent qu’elles ont un berger qui 
les entoure.   

Jésus annonce tout cela, non comme un prophète de malheur, mais 
comme celui qui tient dans sa main la clef de toutes les situations sans 
issue, la solution de tous les conflits.  


